
Nécrologie. 

Paul Héroult. Nous avons annoncé, dans notre dernière chro-
nique, la mort prématurée de cet éminent ingénieur : mais comme 
sa mémoire mérite mieux que les que lques l igues que nous lui 
avons consacrées, nous nous empressons de reproduire la notice 
nécrologique publiée par la Chemiker Zeitung (N° 77-1914 ) : 

Paul-Louis-Toussaint Héroult naquit le 10 avr i l 1863 à Thury 
Harcourt (Calvados). Il fit ses études au Lycée de Caen, puis à 
l'Ecole des Mines, de Paris, qu'il dut quit ter à la mort de son père, 
pour diriger la tannerie paternelle ; mais il n'en continua pas moins 
ses recherches sur l 'électro-chimie. 



C'est avec une mach ine G r a m m e de 11/2 HP., puis avec une 
autre de 800 Amp. et 15 volts, qu' i l parvint à établir et à étudier . 
dans tous ses détai ls t echn iques , le procédé de fabrication de 
l'aluminium, pa r la cryol i the et l ' a lumine , tel qu'il est exploité de 
NOS jours . 

Après avoir d i r igé pendan t que lque temps l 'usine d 'a luminium 
de Neuhausen, il ins ta l la , en 1887, et dirigea les Établ issements 

é lectro-métal lurgiques de Froges (Isère), dont il agrandi t , en 1895, 
la capacité de produc t ion , par la captat ion à La Praz (Savoie), d'une 

force hydraul ique de 13000 HP. 
L'on doit éga lement à Héroult la fabrication du carbure de cal­

cium. A Froges il s 'occupa aussi de la production du corindon 
artificiel, du fe r rochrome et du ferrosil icium. Ces t ravaux l 'ame-

nèrent à l ' idée d 'ob ten i r du fer p u r d a n s les fours électr iques : 
C'est ainsi qu 'en 1900 il fondit les p remiers fers doux en par tant 

de résidus de fer, d a n s un four électr ique de son invention. Ce 
four qui porte son nom est resté d 'un emploi constant pour fondre 

le fer et l 'acier. 
Héroult installa aussi sur la demande du Gouvernement cana­

dien à Sault-Ste-Marie, des fours électr iques pour le minerai de 
fer. A Shasta Country (Californie), il en installa d 'aut res , et la 
ville fut appelée , en son honneur , Héroul t -on-the-Pi t . 

Parmi les au t r e s honneurs qui lui furent décernés, citons encore : 
la g rande médaille Lavoisier et la croix de la Légion d 'honneur . 

En dernier , notre émanent compatriote avait entrepris l ' instal­
lation de la Southern Aluminium Company, à Whi tney )N. C) ., 
mais son état de santé l'obligea à se retirer . C'est à Paris que la 
mort vint t e rminer la belle carr ière de cet homme de génie. Mais 
son souvenir ne s 'éteindra pas . puisque son nom est inséparable 
de l ' industr ie de la production électrique de l 'a luminium et de 
l 'acier. P-M 


